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Si la guerre est la dernière raison des peuples, a::grienltnro doit en âtre la, premiere.
. Emparons-nous du. sol, si nous voulons conserv-r notre nationalité.
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SPartout ùl nuits alliont chez les marchands du nos can-
pingnes, nous voyonsî actnellement les maifitres do ces établisse-
inents occupés A préparer des eniptes iin d'en être payés pour
la Toussaint. Vu la dureté dei temps, on a inâzue devancé Pé-
poquo de la demioan d'argour, en envoyant les cn:uiuis A domi-
elle. Nous ne povons fuiro nii rîuiini l'unitro des deux choses
d'ici à la Tunssaint. Própirer 1800 compt.d ici u 1er No-
venbre est chose impossible et encore moins pouvons-nous
faie collecter à domicile. Cependant nous avonîs besoin, gran-
dement besoin des sommes qui nous sont duos. Nous prions
instamment uos abonués do nous fiaire uno Ietito part dans le
réglement de leurs comptes à la Toussaint,

OGAUSERIE .AGRICOLE

COCMOsS À L'ENGRAIS (Suite).

Comme la saison aotuello est le temps où se font les en.
grais des cochons destiués à la boucherie, nous croyons
utile de revenir do nouveau sur la question de l'engraisse.
ment du pore.

La meilleure règle à suivre tout le temps que dure l'en-
graissement consiste à substituer toujours un aliment plus
substantiulà celui qui Pétait moins, de manièra que le cochon
trouve, à mesure quo son appétit diminue, une nourriture
moins considérable et plus substantielle. Quand l'engraisse
ment devra ec faire avec une seule substanoc, on la servira
d'ubord crue et délayée dans beaucoup d'eau, ensuiteou
la fera cuire légèrement, et après entièrement; on y ajou-
tera un peu de sel de cuisine pour en relever la saveur, ou
ou la fera tourner à l'aigre: on commencera la boissón par
l'eau pure et progressiveuent convertie en bouillon ôpais
d substances farineuses ou animales que l'on pourra aussi-
faire tourner à l'aigre.

Engraissement avec les parties vertes des.plantes.--On
em ploi pour ocet engruiisement, -les choux, les vescas, le
trèfle, et après avoir haché ces diverses espèces de fourrages,
on les met, longtemps avant de les ewpioyer, dans des on-
viers où on les fit aigrir, ou on les sale. Quand les porea
sont habitués à cette cspèce de nourriture, elle l6ur.esi
très-ngréablo, mais no r6insit pas complètement. Il faut
modifier leur alimentation A la fin de l'ongr.aissoment comme
celles que nous allons mentionner.

Engraissement avec les racine.-Les racines quiscompeo.
sent cet engraisseoent sont les navets, les topinatubourî


